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Le Burundi en chiffres : un pays pris au piA"'ge da€™un cycle de prA©caritA©

Pressenza - International Press Agency, 05.11.25 La€™Afrique en chiffres, blessures et cicatricesA : le Burundi, le cA“ur
pauvre du continent A«A Les pauvres na€™A@crivent pas Ia€™histoire, ils la subissent.A A» 8€* Ryszard KapuAsciA, ski (Ebon
est un minuscule territoire au cA“ur de IA€™Afrique, enclavA© entre le Rwanda au nord, la Tanzanie A 1a€™est et au sud, et la
RA©publique dA©mocratique du Congo A l1a€™ouest. Avec une superficie de seulement 27A 000 kilomA“tres carrA©s, plus pet
que la Belgique, il affiche une densitA© de population supA©rieure A 460 habitants par kilomA“tre carrA©, lA€™une des plus
AclevA©es du continent. Quelque 13,3 millions de personnes y vivent, selon les estimations des Nations Unies pour 2024,
rA©parties en trois principaux groupes ethniquesA : les Hutus (85A %), les Tutsis (14A %) et les Twas (1A %), ces derniers
ayant historiquement AGtA© marginalisA©s.

Le paysage burundais est dA€™une beautA®© trompeuse. Montagnes verdoyantes, vallA©es fertiles et le bleu miroir du lac
Tanganyika donnent une impression da€™abondance. Pourtant, la rA@alitA© est brutale. Le pays occupe la derniA're place de
la€™Indice de dA©veloppement humain, avec un PIB par habitant de seulement 240 dollars amA®ricains par an. LAE™espA©r:
vie y est infACrieure A 62 ans et plus de 70A % de la population vit sous le seuil da€™extrA2me pauvretA©. Moins de 15A % dé
mA®©nages ont accA's A |a€™AClectricitA© et plus de la moitiA© des enfants de moins de cing ans souffrent de malnutrition
chronique. Le Burundi est aussi une terre de sang. ColonisA© par laA€™Allemagne et la Belgique, et transformA®© en laboratoire
des divisions ethniques, il a subi deux guerres civiles qui ont fait plus de 300A 000 morts. Son histoire rA©cente est celle
da€™un pays qui lutte pour survivre dans un contexte de pauvretA© structurelle, marquA®© par les cicatrices de la violence et
la€™indiffA©rence du monde. HA®ritage colonial Le Burundi fut da€™abord occupA© par I&€™Allemagne entre 1890 et 1916
Belgique jusqua€™en 1962. Les puissances coloniales voyaient dans ce petit territoire montagneux une terre de plantations
forcA©es. Elles y introduisirent le cafA© et le thA© en monocultures et, ce faisant, imposA rent un systA"me A©conomique qui
faA§onne encore aujourda€™hui la vie quotidienne. Ce qui avait commencA© comme une imposition extACrieure est devenu le
fondement de 1A€™A®©conomie nationale. Le cafA© reprA©@sente plus de 70A % des recettes da€™exportation totales du Burut
2023, environ 180A 000 tonnes de grains de cafA© ont AOtA® produites, dont 90A % ont ACGtA© exportA©es vers IAE™Europe.
Belgique, lA€™Allemagne et la France ont toujours AOtA® les principaux acheteurs, et les entreprises liA©es A ces marchA©s
dominent encore les chaA®nes da€™approvisionnement. Les agriculteurs reA8oivent environ 0,40 dollar amA®ricain par kilo,
tandis que sur le marchA®© international, le prix peut dA©passer 4 dollars. La marge bA©nAficiaire est captA©e par les
intermA®©diaires et les multinationales. Le thA®© suit une trajectoire similaire. La production se situe autour de 60A 000 tonnes
par an et contribue A hauteur da€™environ 10A % aux recettes da€™exportation. Les plantations de Kayanza, Ngozi et Gitega
illustrent ce paradoxeA : des agriculteurs travaillent avec des outils rudimentaires pour gA©nAGrer des devises AGtrangAres
qua€™ils ne perASoivent jamais. Le secteur emploie directement plus de 300A 000 familles qui vivent avec moins de 2 dollars
par jour. Le colonialisme na€™a pas seulement instaurA© des monocultures. Il a aussi semA© de profondes divisions entre
Hutus et Tutsis. L&€™administration belge, en dAClivrant des cartes da€™identitA© ethniques A la population, a privilA©giA®© |
dans la€™administration et IA€™A©ducation, marginalisant ainsi les Hutus. Cette manipulation a creusA© un fossA© qui, des
dA©cennies plus tard, a JA©gA©NAGrA®© en guerres civiles faisant des centaines de milliers de morts. L&€™hA®ritage colonial
Burundi nA€™a pas AGOtA© uniquement A©conomique. |l SA€™est aussi traduit par la manipulation dAGlibA©rA©e des sentime
PauvretA®© structurelle Le Burundi est un pays pris au piA“ge da€™un cycle de prA©caritA© dont il semble impossible de sortir.
Son A©conomie dA©pend de 1A€™aide internationale et des prAdts extA©rieurs dont plus de 40A % ne gA©nA rent pas de
dA©veloppement. Le budget national atteint A peine 1,2 milliard de dollars amA®ricains par an, un montant insuffisant pour
couvrir les besoins en santA©, en A@ducation et en infrastructures de base dans un pays oAt la population croA®t de 3A % par
an. La faim est la manifestation la plus brutale de cette pauvretA©. Selon les estimations du Programme alimentaire

mondial, plus de 1,8 million de Burundais souffrent da€™insA©curitA© alimentaire grave. 95A % des familles rurales consomme
moins de deux repas par jour et leur alimentation se compose principalement de manioc, de maA’s et de patates douces,
pauvres en protA®ines. Ceci explique pourquoi le Burundi affiche IA€™un des taux de malnutrition infantile chronique les plus
AclevA©s au monde, avoisinant les 55A %. Le marchA®© du travail est quasi inexistant en dehors de 1a€™agriculture. Le taux d
chA’'mage des jeunes dA©passe les 40A % et chaque annA®©e, plus de 300A 000 jeunes arrivent sur le marchA© du travail, dar
une A©conomie incapable de les absorber. LA€™industrie reprA©sente A peine 12A % du PIB et se limite A la transformation ¢
cafA©, du thA© et des produits de base. Le secteur minier, bien que prometteur, demeure balbutiant en raison du manque
da€™investissements et de la corruption. LAE™ A%otat SAE€™appuie sur des impA’ts indirects qui pA“sent de maniA re dispropo
sur les populations les plus pauvres. Plus de 30A % des recettes proviennent des taxes A la consommation, tandis que les
grandes entreprises exportatrices bA©nAGficient dA€™exonACrations. Il en rAG©sulte une sociAOtA© oAt la majoritA© paie un t;
da€™imposition bien plus AGlevA© que IA€™AGite. Au Burundi, la pauvretA© na€™est ni accidentelle ni une consA©quence n
le fruit dA€™une structure A©conomique conAgue pour empA2acher la richesse de profiter A la majoritA©. Ressources, blessure
cicatrices Le Burundi est un petit pays en superficie, mais riche en ressources. Le cafA© demeure la pierre angulaire de

son A©conomie. Il reprA©sente environ 70A % des recettes da€™exportation et emploie directement ou indirectement plus de
600A 000 familles da€™agriculteurs. En moyenne, le pays produit entre 150A 000 et 180A 000 tonnes de grains de cafA®© par a
dont la quasi-totalitA© de la rA©colte est exportA©e vers lA€™Europe. Cependant, les prix sont inA©quitables. Les agriculteurs
reA8oivent environ 0,40 dollar amA®ricain par kilo, tandis qua€™une tasse de cafA© brassA©e A Bruxelles ou A Paris se venc
de 3 dollars. La chaA®ne de valeur reste cantonnA©e A des marchA®©s lointains, et non entre les mains de ceux qui cultivent
les rA©coltes. Le thA© arrive en deuxiA me position, avec environ 60A 000 tonnes par an, gA©nAGrant prA’s de 10A % des
recettes dA€™exportation. Le coton, le sucre, le maA’s et le manioc sont A©galement cultivA©s et destinA©s A la consommatic
intAGrieure, sans toutefois garantir la sSA©curitA© alimentaire. Le paradoxe est flagrantA : le Burundi exporte un cafA®© et un thA
de qualitA© mondiale, et pourtant des millions de Burundais souffrent de la faim. Violence et exil Le Burundi porte le

poids de deux guerres civiles qui ont marquA© des gA©nA®rations. La premiA’re, en 1972, a fait plus de 100 000 morts en
quelques mois seulement. La seconde, qui a durA© de 1993 A 2005, a coA»tA© la vie A prA’s de 300A 000 personnes, sans
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compter les millions de dA©placA©s. Les plaies de ces massacres restent vives. Des familles entiA res ont AOtA© effacA©es d
registres, des villages entiers rA©duits au silence. La violence na€™AGtait pas seulement politiqueA ; elle AGtait aussi ethnique
alimentA©e par des dA©cennies de manipulation coloniale qui ont dressA© les Hutus contre les Tutsis. La fin de la guerre en
2005 a instaurA© un accord de paix promettant la rA©conciliation. Cependant, les tensions na€™ont jamais complA tement
disparu. Le prA©sident actuel, A%ovariste Ndayishimiye, au pouvoir depuis 2020, a maintenu une stabilitA© fragile. Son
gouvernement AGvite les flambA©es de violence gA©nAcCralisA©es, mais exerce en contrepartie une rA©pression sAOvAre su
la€™opposition. Les organisations de dA©fense des droits humains dA©noncent les arrestations arbitraires, la censure et la
persA©cution des journalistes. La paix au Burundi est relative, un calme prA©caire qui repose sur la rA©pression politique.
LaE™exil est devenu une composante essentielle de la vie burundaise. Aujourda€™hui, plus de 300A 000 personnes vivent
comme rA©fugiA©s dans les pays voisins. La Tanzanie en accueille plus de 200A 000, le Rwanda quelque 80A 000 et la
RA©publique dA©mocratique du Congo des dizaines de milliers. Les camps se sont transformA®©s en villes de fortune 0A? les
enfants grandissent sans jamais avoir foulA© le sol de la terre natale de leurs parents. Le pays est pris au piA'ge entre le
souvenir de Ia€™horreur et la nA©cessitA© de survivre au prA©sent. La violence a laissA© des cicatrices visibles sur chaque fa
La€™exil a fragmentA© les communautA©s et sSAOparA© les gA©nACrations. Le Burundi est un pays oAt A€ ™histoire ne Sa€T
la paix sSAE™ACcrit avec une encre fragile et oAt des milliers de personnes attendent encore le jour de leur retour au pays.
Avenir et dA©fis La€™avenir du Burundi est marquA®© par des paradoxes. Ce petit pays connaA®t une croissance
dA©mographique rapide. Au cours des vingt derniAres annA©es, le nombre da€™habitants a presque doublA©, passant de 7
millions A plus de 13 millions en 2024, et devrait atteindre 20 millions da€™ici 2045. Cette pression dA©mographique,
conjuguA©e A la raretA© des ressources productives et A la limitation des terres arables, engendre des tensions dAGJA
ressenties dans toutes les communautA©s rurales. Le changement climatique frappe durement. Des sA©cheresses
prolongA®©es, suivies de pluies torrentielles, dAGtruisent les rA©coltes dans un pays oAt 90A % de la population dA©pend de
la€™agriculture. Les Nations Unies avertissent que, sans politiques da€™adaptation, plus de 2A millions de Burundais seront
confrontA©s A une grave insA©curitA© alimentaire da€™ici 2030. LAE™AGrosion des sols progresse A un rythme qui menace
agricole et contraint des communautA©s entiA'res A vivre dans des camps de fortune. LAE™A©ducation offre un parcours
incertain. Si plus de 80A % des jeunes ont accA’s A |a€™enseignement primaire, moins de 30 % achA vent leurs A©tudes
secondaires et A peine 5A % accA'dent A 1a€™enseignement supACrieur. Sans formation technique, les jeunes restent
prisonniers de la mA2me A©conomie de subsistance qui a rA©duit leurs grands-parents en esclavage. Le Burundi a besoin
da€™investissements dans les infrastructures, les A@nergies propres, la santA© et 1A€™A®©ducation. Il doit AOgalement se libA
dA©pendance A 1a€™aide AGtrangAre. Le dACfi consiste A bA¢tir un modA“le qui tire profit du cafA®©, du thA© et des ressout
miniA'res, au lieu da€™enrichir des intermA®©diaires AGtrangers. LA€™avenir est prometteur, mais si une autre voie nA€™est p
rapidement choisie, le Burundi restera le reflet le plus criant des souffrances de I&€™Afrique. DA©pendance A 1A€E™A©gard de
extA©rieure Comme mentionnA© prA©cA©demment, le Burundi dA©pend non seulement de sa propre production, mais aussi
la€™aide quag™il reA8oit. Plus de 40A % de son budget provient de Ia€™aide internationale. En 2022, les transferts officiels or
576A millions de dollars amA®ricains, un montant supA©rieur aux recettes fiscales nationales et qui finance IA€™A®©ducation de
base, la santA© et |A€™administration publique. Sans ce rA©seau de financement, IA€™ A%otat serait paralysA©. Les principau
donateurs sont des organisations multilatA©rales et des puissances AGtrangA res. La Banque mondiale, par le biais de

la€ ™ Association internationale de dA©veloppement (IDA), investit des centaines de millions de dollars dans des programmes
dag€™infrastructures, da€™agriculture et de santA©. L&€™Union europA©enne figure parmi les principaux contributeurs, finanA
projets de gouvernance, da€™A©ducation et de dA©veloppement rural. Les agences des Nations Unies, notamment le PNUD
[Programme de DA©veloppement des Nations Unies], lA€™UNICEF et le Programme alimentaire mondial, mA 'nent des
opA®rations continues qui atteignent mA2me les villages les plus reculA©s. Parmi les donateurs bilatA©raux, les A%otats-Unis S
distinguent, notamment grA¢ce aux programmes de IA€™USAID qui couvrent IA€™aide humanitaire, le soutien aux rAGfugiA©s
lutte contre les maladies. Des pays europA©ens comme I&€™Allemagne, la Belgique et la France jouent A©galement un rAle,
leurs liens historiques avec le Burundi assurant un flux constant da€™aide et de coopA©ration. Cette dA©pendance a un coA»
Chaque rA©forme structurelle est nA©gociA©e dans les ministAres des Affaires AGtrangAres, et les budgets sociaux fluctuent
au grA© des prioritA©s des donateurs. En 2015, suite A la crise politique dA©clenchA©e par la rA©AGlection de Pierre Nkurun:
plusieurs donateurs ont temporairement suspendu leur aide, et lAE™A%otat a frA’IA© |a€™effondrement. Le Burundi vit avec la ¢
que sa stabilitA© repose non seulement sur sa propre production, mais aussi sur la bonne volontA© des acteurs

internationaux. Sa souverainetA© est conditionnA©e par une aide qui finance les salaires, les vaccins et Ia€™alimentation. Voie
da€™espoir Le Burundi na€™est pas condamnA© A une pauvretA© perpACtuelle. Le pays peut sa€™affranchir de la dA©pen
bActissant son propre projet, soutenu par sa population et ses ressources, avec la solidaritA© internationale qui na€™exige rien
en retour. Il sA€™agit da&€™ouvrir un horizon pour 2035 et 2050 0A! les statistiques tA@moigneront non pas de la misA’re, mais
dignitA©. 1. A%.ducation Construire des A©coles dans chaque village et garantir que tous les enfants achA vent IA€™A©cole
primaire. A%otendre 1€ ™enseignement secondaire afin qua€™il touche au moins 70A % des jeunes da€™ici 2035. CrACer des
publiques rA©gionales formant des mA©decins, des ingA©nieurs, des enseignants et des techniciens, avec des programmes
rA©pondant aux besoins rA©els du pays. 2. SantA© DA©velopper le rA©seau hospitalier. Aujourda€™hui, le Burundi compte r
de cinq lits dAE™hA’pitaux pour 10A 000 habitants. Il est nA©cessaire de tripler ce nombre en dix ans et de former au moins
10A 000 nouveaux professionnels de santA© da€™ici 2035. Garantir [A€™accA's A |a€™eau potable dans toutes les commun:s
une prioritA© de santA© publique. 3. Ressources naturelles DAG©velopper les filiAres nationales du cafA®© et du thA®©. Il ne sa¢
pas seulement dA€™exporter des grains, mais aussi de produire du cafA© torrAOfiA®, du thA© transformA© et dA€™autres prc
valeur ajoutA®©e. Il convient da€™initier une exploitation responsable du nickel, de IaA€™or et de IA€™A®Gtain par le biais de coer
0A! [A€™ A%otat burundais dAGtient une participation majoritaire, afin da€™empAacher toute exploitation AGtrangA're. 4. A%one
le lac Tanganyika et les riviA“res pour produire de IA€™A©nergie hydroA©lectrique. DA©ployer des panneaux solaires en milieu
rural afin de rA©duire la dA©pendance aux gA©nACrateurs diesel. Atteindre une couverture AClectrique de 50 % da€™ici 2035
80 % da€™ici 2050. 5. Jeunesse et emploi CrA©er des programmes nationaux da€™emploi rural et urbain qui transforment le
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dynamisme de la jeunesse en un moteur de productivitA©. Soutenir les coopA®©ratives agricoles, les petites industries et les
entreprises locales afin de garantir le maintien de I4€™emploi au Burundi. Cette vision nA€™est pas un rA2ve inaccessible. GrA
A des politiques fermes, une coopA®©ration A©quitable et la force de ses communautA©s, le Burundi peut transformer la
pauvretA© en un mauvais souvenir et lA€™espoir en un avenir. Le coA»t de [aA€™avenir La voie de |a€™espoir ne saurait se il
discours ou aux bonnes intentions. Pour que le Burundi s&€™affranchisse de la dA©pendance, il doit transformer ses
aspirations en projets chiffrA©s. Il SA€™agit da€™une planification A grande A©chelle, avec des horizons de 10, 20 et 30 ans,
chaque dollar investi contribue A la souverainetA© nationale et non A 1a€™endettement. Les chiffres peuvent paraA®tre
impressionnants, mais ils dA©montrent qua€™un avenir meilleur est possible si lA€™on comprend qua€™investir au Burundi, ¢
investir dans la dignitA© et la stabilitA© de toute la rA©gion. A%cducationA : La construction de 2 000 A©coles primaires rurales
de 200 A©coles secondaires coAxterait environ 1 milliard de dollars amA®@ricains sur 10 ans. Chaque nouvelle universitA©
publique coAxterait environ 150 millions de dollars amACricains. SantA©A : La crA©ation de 50 hA pitaux rA©gionaux de
complexitA© moyenne et de 500 centres de soins de santA© primaires nA©cessiterait au moins 2 milliards de dollars
amAG®ricains da€™ici 2035. Ressources naturellesA : La mise en place da€™usines de transformation du cafA© et du thA© nA
300 millions de dollars amA®©ricains en A©quipement industriel et en logistique. LA€™exploitation responsable du nickel pourrait
attirer plus de 1,5 milliard de dollars amA®ricains da€™investissements si lA€™A%otat en conserve le contrA’le. A%onergieA : L
dA©ploiement de 1A 000 MW da€™AGnergie hydroA®lectrique et solaire dA€™ici 2035 coAxterait environ 3,5 milliards de dolla
amAGricains. Jeunesse et emploiA : Un programme national da€™emploi et de formation pour un million de jeunes sur 10 ans
coAxterait environ 800 millions de dollars amA®ricains. Total estimA© da€™ici 2035A : 9 milliards de dollars amAricains.
Projection A 1a€™horizon 2050, avec un doublement de la couverture et une expansionA : 18 milliards de dollars amA®ricains.
Ces chiffres sont rA®alistes. Le Burundi a besoin da€™investissements publics, privA©s et da€™une coopA©ration internationz
respectueuse de sa souverainetA®©. Si la communautA®© internationale soutient le Burundi sans rien attendre en retour, et si

le Burundi a confiance en la force de son peuple, le pays pourra, da€™ici 2035, cesser da€™Astre un symbole de pauvretA© et
devenir un exemple de dignitA© africaine. Le Burundi est bien plus qua€™un pays sur une carte. CaAE€™est une terre oA! le ver
montagnes se mA2le A |a tristesse des villages. OA! le lac Tanganyika reflA"te la beautA© de Ia€™Afrique et, en mA2me temps
poids de son abandon. CA€™est un petit territoire qui porte en lui AE™A©cho des guerres civiles, le sang versA© sur les colline
la€™exil de milliers de personnes qui rA2vent encore de rentrer chez elles. Mais ca€™est aussi un pays da€™enfants qui marc
des heures pour aller A 1a€™A®©cole, de paysans qui travaillent la terre de leurs mains calleuses, de femmes qui font vivre des
familles entiAres A la sueur de leur front. Le Burundi, cA€™est la pauvretA© dans les statistiques, certes, mais ca€™est aussi
dignitA© dans la rA©sistance. L&€™avenir na€™est pas AQ©crit. [Le Burundi] peut rester la cicatrice la plus profonde du contine
devenir un exemple, prouvant que mA2me les pays les plus dA©vastA©s peuvent renaA®tre. Pour y parvenir, il lui faut bien
plus que de vaines promesses da€™aide. Il lui faut justice, des investissements A©quitables, la confiance en sa jeunesse et
une coopA@ration internationale qui ne perpA©tue pas un colonialisme dA©guisA© en solidaritA©. Le Burundi est un cri
silencieux. Il crie contre 1a€™indiffA©rence du monde, contre des siA cles de pillage, contre sa condamnation A la misAre. Mai
il crie aussi pour la vie, pour IJA€™espoir, pour un avenir diffA©rent. Si, dA€™ici 2035 et 2050, ce pays parvient A prendre en mz
ses ressources et son destin, le monde devra reconnaA®tre que mA2me au cA“ur de la plus profonde blessure, la dignitA©

peut renaA®tre. Kapuscinski disait que pour comprendre IA€™ Afrique, il fallait A©couter ses silencesa€! Mauricio Herrera Kaht
Santiago du Chili - 05.11.25A Bibliographie Banque Mondiale, Burundi Overview (2024) Banque Mondiale, International
Development Association &€ Burundi Country Program (2023) Nations Unies, Human Development Report 2023/24

(PNUD, Aendice de Desarrollo Humano) UNICEF, Burundi Country Programme Document (2023) Programme alimentaire
mondial (WFP), Burundi &€" Country Brief (2023) FAO, Burundi 4€" Agricultural Sector Overview (2022) FMI, World Economic
Outlook Database (2024) International Tin Association, Global Resources & Reserves Update (2020) FPRI, Rare

Earths and Global Rivalries: Burundi and the Reconfiguration of Strategic Supply Chains (2025) UNHCR, Burundi

Refugee Situation (2024) European Union, EU Cooperation with Burundi (2023) USAID, Burundi Country Development
Cooperation Strategy (2023) Traduction, Evelyn Tischer

https://www.arib.info PropulsA© par Joomla! GAGNAGrA©: 18 May, 2026, 01:30



